
SYLVAIN NOBIAL REJOINT 
UNION POUR VILLENEUVE : 

SYLVAIN NOBIAL   — Le sportif, 
le soldat, le président… et 
le passeur d’une nouvelle 
génération.

IL est de ces visages que tout 
le monde connaît, parce qu’ils 
incarnent à eux seuls un certain 
esprit de Villeneuve-la-Garenne : 
celui de l’effort, du collectif et de la 
loyauté.
Sylvain Nobial, né à Paris mais 
Villénogarennois depuis toujours, 
a grandi entre la Caravelle et 
Villerenne, dans une famille 
profondément attachée au service 
public.

Ses parents, tous deux 
fonctionnaires municipaux, lui 
ont transmis le goût du devoir et 
du bien commun.
Sa marraine, présidente du comité 
des fêtes, lui a fait découvrir, très 
jeune, le tissu associatif et la joie 
simple de servir sa ville.

De gymnase en gymnase, de tournoi 
en tournoi, il s’est construit dans ce 
Villeneuve du lien, des sourires, de la 
main tendue.
Et c’est sans doute là qu’il a appris 
sa première leçon de vie : on ne 
grandit jamais seul.

COMMUNIQUÉ D’UNION POUR VILLENEUVE-LA-
GARENNE 

SYLVAIN NOBIAL  rejoint Union pour Villeneuve
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Le soldat et le sportif

Diplômé d’un BEP-CAP en 
électrotechnique, Sylvain choisit 
la voie  de la rigueur et  de   
l’engagement : l’armée.

Engagé au 8ème Régiment 
Parachutiste d’Infanterie de 
Marine à Castres, il y découvre 
le dépassement, la discipline, la 
fraternité d’armes.
Cinq années au service du pays, 
marquées par le sens du collectif et 
la culture de l’exigence.

Quand la maladie frappe son père, il 
rentre à Villeneuve pour soutenir sa 
mère.
Mais son retour n’est pas un repli : 
c’est une continuité.
Il troque l’uniforme pour le maillot, 
la caserne pour le gymnase.

Il devient alors fonctionnaire 
territorial dans une collectivité 
locale, un rôle qu’il exerce avec la 
même rigueur et la même loyauté 
que dans l’armée.

Le président et le passeur

Coach, arbitre, secrétaire, 
organisateur… avant d’en devenir 

le président, Sylvain a tout fait au 
Basket Club de Villeneuve.
Depuis plus de dix ans, il y transmet 
sa rigueur, son enthousiasme et son 
sens du collectif.

Pour lui, le sport est plus qu’un loisir :
c’est une école de citoyenneté, une 
pédagogie du vivre-ensemble.

“Quand on forme un joueur, on 
forme une personne.
Et quand on forme un arbitre, on 
forme un citoyen.”

Sous sa présidence, le club a 
multiplié les actions éducatives, 
favorisé la féminisation, renforcé les 
liens avec les écoles et accompagné 
de nombreux jeunes vers la réussite.
Son prochain défi : créer des 
classes sportives à Villeneuve, pour 
faire des passions des métiers, des 
encadrants des éducateurs, et du 
sport un véritable levier d’insertion.

L’Omnisports : mémoire et 
carrefour

À l’AVG Omnisports, Sylvain siège 
au comité directeur, en tant que 
président de la section basket.

Il y a appris le poids de l’histoire et la 
force du collectif.
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Mais il observe aussi, avec lucidité, 
les limites d’un modèle centralisé, 
hérité d’une autre époque.

“L’Omnisports, c’est notre maison 
commune.
Mais même une maison solide doit 
parfois ouvrir ses fenêtres.”

Pour lui, l’enjeu n’est pas de rompre 
avec ce modèle, mais de le réinventer 
sans le trahir :
le faire évoluer d’une structure 
hiérarchique vers une plateforme 
de ressources au service de tous les 
clubs.

Car à Villeneuve, l’Omnisports ne 
représente pas tout le monde :
de nombreux clubs indépendants 
font également vivre le sport local 
et doivent pouvoir trouver leur place 
dans un cadre collectif plus ouvert, 
où chacun compte et contribue.

Cette évolution ne pourra se faire 
qu’en partenariat étroit avec le 
Service Jeunesse et Sports de la 
Ville, qui doit reprendre toute sa 
place dans la co-définition et la mise 
en œuvre de la politique sportive 
municipale.
C’est par cette articulation — Ville, 
Omnisports, clubs indépendants 
et associations — que naîtra une 
politique réellement partagée, 
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cohérente et efficace.

Une gouvernance à repenser

De ses années de terrain, Sylvain tire 
une conviction :
Villeneuve a besoin d’une nouvelle 



gouvernance du sport.

Une gouvernance fondée sur trois 
piliers :
•	 Le dialogue, à travers un Office 

Municipal des Sports (OMS) où 
tous les acteurs — Omnisports 
ou indépendants — sont 
représentés.

•	 La confiance, via des CPOM 
(Contrats Pluriannuels 
d’Objectifs et de Moyens) qui 
lient subventions et objectifs 
mesurables.

•	 La responsabilité, par une 
culture de la preuve et de la 
transparence.

“On a longtemps fonctionné à 
la confiance. Aujourd’hui, il faut 
fonctionner à la confiance et à la 
preuve.”

Réformer sans diviser, 
professionnaliser sans 
dénaturer

Sylvain ne veut pas rompre, il veut 
relier.
Il ne veut pas moderniser par 
rupture, mais moderniser pour 
durer.
Il rêve d’un modèle où les clubs 
restent des lieux de vie, mais 
deviennent aussi des espaces 

d’émancipation.

Et il n’oublie jamais les parents — ces 
mères et pères qui accompagnent 
leurs enfants à un entraînement, un 
stage ou une compétition, attendent 
dans les gradins, s’improvisent 
chauffeurs ou soutiens silencieux.
C’est aussi pour eux qu’il veut une 
organisation plus lisible, des horaires 
plus adaptés et une meilleure 
reconnaissance du rôle éducatif du 
sport.

“Derrière chaque jeune licencié, 
il y a un parent qui se lève tôt, qui 
s’engage, qui encourage.
C’est à eux aussi que je pense 
quand je parle de réorganisation 
du sport.”eut la faire vivre.

Le choix des valeurs

S’il a rejoint Union pour Villeneuve, 
c’est pour y retrouver les valeurs qui 
le portent depuis toujours :
la fidélité, la rigueur, le collectif et la 
liberté de penser la ville autrement.

“Je n’ai pas choisi un camp, j’ai 
choisi des valeurs.
Parce qu’à Villeneuve, ce qu’on 
partage compte plus que ce qu’on 
promet.”
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Union pour Villeneuve : servir le 
collectif autrement

En rejoignant Union pour 
Villeneuve, Sylvain Nobial apporte :
•	 la rigueur du militaire,
•	 l’éthique du fonctionnaire 

territorial,
•	 la loyauté du bénévole,
•	 et la clairvoyance du dirigeant de 

terrain.

Il ne quitte pas le sport : il lui donne 
une portée politique.
Il ne quitte pas l’Omnisports : il 
l’élève, tout en ouvrant la voie à 
ceux qui n’en font pas partie.

Son parcours dit une chose simple :
réparer une ville, c’est réparer le 
collectif.
Et qu’à Villeneuve, le sport peut 
être plus qu’une pratique :
une fierté partagée, une école 
du vivre-ensemble et un horizon 
d’avenir.

Bienvenue à toi, Sylvain.
Tu ne fais pas que rejoindre 
une équipe : tu contribues à la 
construire.

EMMANUELLE SAUNIER 
ABDELAZIZ BENTAJ 
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